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Deminage humanitaire

Digger DTR ä Courtelary met au point...

Une debroussailleuse «revolutionnaire»

pour le deminage humanitaire
Toutes les vingt minutes, une personne est tuee ou mutilee par l'explosion d'une mine! Le 90% des

accidents se produisent pendant la delicate Operation de preparation du terrain qui comprend, entre

autres, le debroussaillage. Ces deux faits, l'ingenieur en electronique Frederic Guerne, de Courtelary,
les prend en compte, lorsqu'en 1998, il cree Digger DTR, une association ä but non lucratif, dont les

membres actifs, tous benevoles, cherchent ä developper des systemes d'aide au deminage humanitaire,

en coUaboration etroite avec les equipes travaillant sur le terrain.

col Herve de Weck

Le financement apparait comme

un des problemes principaux

du deminage humanitaire,
d'autant plus que cette activite
ne represente pas un marche
interessant pour l'industrie. Vu
le rythme du travail (dans de
bonnes conditions. un demineur

nettoie 50 m2 par jour), la
priorite est, en general, mise sur
le nombre des acteurs sur place
plutöt que sur l'equipement,
forcement coüteux. Sur le marche,
il existe des systemes de deminage,

mais destines au deminage

militaire qui n'a pas les
memes exigences que lc deminage
humanitaire. Celui-ci, en effet.
ne peut se satisfaire d'un taux
d'enlevement des mines n'at-
teignant que 909c

Genese de Digger DTR

Frederic Guerne commence
ä s'interesser au deminage
humanitaire en 1994. Alors qu'il
participe ä un seminaire consacre

ä ce probleme ä l'Ecole
polytechnique federale de Lausanne,

il entre en contact avec le
professeur Jean-Daniel Nicoud.

Celui-ci a ete intrigue par quel-
qu'un qui participe ä titre prive
ä une teile rencontre. Peu apres,
l'ingenieur de Courtelary quitte
son emploi et aeeepte un
engagement au sein de l'equipe que
le professeur constitue, afin de
travailler dans la recherche
de nouvelles techniques de
deminage.

L'ingenieur en electronique.
dans son nouveau mandat, a

l'occasion de rencontrer des
chercheurs, des demineurs et
des militaires. II se rend en
Croatie et au Cambodge pour y
tester des materiels, recueillant
une somme inestimable
d'experiences. Deux ans plus tard,
le programme «Nicoud» prend
fin, alors que l'equipe travaille
ä un detecteur utilisant un radar
de penetration du sol. Le Systeme

devrait localiser les mines
plus rapidement et avec moins
de fausses alarmes que les
detecteurs de metaux habituelle-
ment utilises par les demineurs.
On se trouve confronte ä ce qui
est la pierre d'aehoppement des

projets de ce genre, toutes
technologies confondues: comment
assurer au demineur. si le
detecteur n'indique rien qu'il n'y

a pas de mine devant lui, et

qu'il ne va pas perdre une jambe

au pas suivant.' L'engin du

professeur Nicoud ne s'avere
capable que de reperer le 909c
des mines; il est donc inuti-
lisable pour le deminage
humanitaire...

Digger DTR

Recherche en technologie
de deminage
Bretin 14

2608 Courtelary
www.digger.ch
CCP 10-732824-2
(fax+41 (0)32 944 21 32,
e-mail:
fgueme@digger. ch

Frederic Guerne revient dans
le Jura bernois et reprend une

activite dans l'industrie. ce qu'
ne l'empeche pas de se consa'
crer ä la mise au point d'un
detecteur par resonance magne-
tique nucleaire. Ses competences

ne suffisent pas et l'avance
de son travail reste lente. II se

met ä la recherche de volontai'
res, ce qui amene la creation de

Digger DTR en 1998. Le detecteur

commence ä fonctionne''-
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Deminage humanitaire

alors que les contacts avec la
Federation suisse de deminage
et Michel Diot s'intensifient.
Cette coUaboration donne
naissance ä un projet d'engin
telecommande. leger, destine ä cou-
Per la Vegetation, afin de creer
'es conditions des Operations
de deminage.

Les membres actifs de Digger

DTR viennent de tous les
horizons geographiques et
professionnels. Ils sont agricul-
-eurs, informaticiens. mecaniciens

sur automobile, dessina-
teurs; ils habitent ä Saint-
Imier, Moutier, Bienne, Fleurier

ou Yverdon. II faut des
ingenieurs, pas toujours doues du
Sens pratique mais sachant
concevoir des süperbes projets, des
sPecialistes capables de dessi-
ner, mais aussi des gens qui sa-
vent tout faire, qui ont le sens
du terrain et lefeeling, qui peu-
vent dire que tel ecrou est im-
Possible ä desserrer, que teile
c°mposante ne fonctionnera
Pas. Gräce ä des appels ä la Ra-
d*° romande et ä des articles de
Presse, Frederic Guerne par-
Vlent ä reunir 45000 francs
Pour la realisation d'un proto-
yPe; un banquier retraite lui

¦l'gne un cheque de 10000
ancs, tandis que diverses per-

s°nnes fönt don d'outillages.

JJ" concept
de debroussailleuse
^revolutionnaire»

Les demineurs, quand ils cou-
Pent la Vegetation au secateur,

Quent ä tout moment de sec-
°nner un fil-piege relie ä une

o
lne ä fragmentation. Certains

nt donc imagine des vehicules
^Ul feraient ce travail ä leur

Ce> bien plus vite et sans que

K
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Coupe d jtn cerisier avec I 'outil de defrichage.

l'operation mette en danger la
vie de 1'Operateur. Et l'on a

«bricole» des systemes fixes
sur de vieux blindes ou des trac-
teurs agricoles ä la protection
improvisee. Les resultats s'averent

bons, mais ces vehicules
restent lourds; ils necessitent
une logistique importante pour
la maintenance el le transport.
Leur entretien coüte cher... Lc
chauffeur dans l'engin. qui reste

indispensable pour la
manoeuvre. risque de passer de vie
ä trepas, s'il passe sur une mine

antichar.

Michel Diot reve d'un petit
engin. suffisamment leger pour
etre transporte sur une remorque

tractee par une Land-Crui-
ser, suffisamment blinde pour
supporter l'explosion des
mines et engins explosifs qu'il
declencherail durant son
travail. telecommande pour que
I'Operateur ne risque plus sa
vie. Un tel engin ne peut pas
etre «bricole», car sa mise au

point exige beaucoup de travail
et une experience technique
necessairement adaptee aux realites

du terrain. II doit etre construit

avec des moyens et des
materiaux courants; dans la
mesure du possible. les pieces
doivent etre trouvees ou fabri-
quees localement; son prix doit
rester accessible. Digger DTR
releve le defi!

Selon un expert. un systeme
revolutionnaire est en train de
naitre: une fraise de debrous-
saillage, qui tourne ä 500 tours

par minute. s'avere capable de

couper des troncs atteignant
10 centimetres de diametre et
de resister au rocher. Le prototype,

dont le poids ne depasse

pas 2,5 tonnes, est facile ä

transporter. On ne lui connait

pour l'instant que deux concurrents:

un engin slovaque, dont
le developpement n'est pas
encore termine, et un modele tres
coüteux propose par une uni-
versite britannique (deux ä

«MsN.,
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trois fois le coüt de 700000
francs prevu pour l'engin Digger

DTR).

Tests avec
le Groupement
de l'armement
d Kandersteg

La debroussailleu.se a subi

son «bapteme du feu», sur un
terrain militaire ä Kandersteg,
avec le concours du Groupement

de l'armement et de ses

experts. Depuis plusieurs
annees, Digger DTR echange des

informations et collabore avec
le Groupement de l'armement,
qui lui assure un soutien
technique absolument necessaire ä

l'avancement du projet. II s'agit

en particulier de reconsti-
tuer les conditions les plus de-
favorables dans lesquelles l'engin

serait soumis dans son
travail quotidien, c'est-ä-dire les

deux mines antipersonnel ä effet

de souffle et fragmentation.

Trois etapes de realisation

Dans un premier temps, ä partir de juillet 2002, l'engin passera

des tests et travaillera le temps impose par le cahier des

charges. II sera livre la Federation suisse de deminage et engage

en Albanie dans des conditions reelles, ce qui permettra
egalement de former du personnel local pour une utilisation
sur le long terme. 11 sera vraisemblablement laisse sur place.
Dans un deuxieme temps, produetion de deux engins de pre-
serie, ameliores sur la base des experiences faites en Albanie,
qui doivent etre vendus ou loues. Dans un troisieme temps,
ouverture d'un bureau de developpement et d'un atelier
d'assemblage.

les plus puissantes rencontrees
dans les Balkans. Dans une teile

Situation, de la casse est
inevitable, et cela est admis par
les demineurs. Cependant, l'engin

ne doit pas etre immobilise
plus de quelques heures et doit
pouvoir etre repare avec les

moyens du bord.

Les tests avec le Groupement
de l'armement. qui ont lieu ä

Kandersteg du 14 au 16 mai
2001, postulent qu'il faut ter-
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Travail sur «l'outil».

Kandersteg: chässis et rotte
avec 200 g de TNT.

miner pour cette date l'outil de

defrichage, le systeme des roues
et le chässis qui n'existe encore
qu'au niveau du dessin. Un
Systeme de conception assistee par
ordinateur en trois dimensions
du departement «Automobile»
de l'Ecole d'ingenieurs de

Bienne permet de tirer les plans
de chaque piece en un temps
record. Des janvier, le rythme
s'eleve en meme temps que le

stress! Nathan Kunz. etudian*
ingenieur en automobile &

Bienne se souvient: «Avant les

tests, j'ai consacre quarante'
cinq heures par semaine a*1

projet. en plus de mes cours*
Ceux-ci m'ont donne beaucoup
d'elements (entre autres la
conception assistee par ordinalen1''

que j'ai pu appliquer dans -e

projet. Voir la traduction de se>
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dessins et, en plus, faire dans
''humanitaire, c'est une sacree
Sensation! Apres les tests, cela
a ete dur de retourner ä l'ecole...»

A 3 h 30 du matin, le
dimanche precedant les essais, le
dernier trou est perce! Ce
resultat n'aurait pas ete atteint
sans le soutien de partenaires
industriels, l'entreprise Sulzer
Textil S.A. de Tramelan et Mako

Laser A.G. ä Uetendorf.
specialise dans la decoupe laser.

A Kandersteg, des charges de
200 g de TNT, placees en contact

direct avec des parties de
l'outil et des roues des chenilles,

simulent une mine ä effet
de souffle. Les explosions plient
legerement les maillons des
chenilles, detendent certains
cäbles, fönt lächer quelques sou-
dures. Des charges de 730 g de
'NT avec fragments, placees
entre un metre et quelques
centimetres de l'outil de defrichage,

simulent la detonation de
niines ä fragmentation activees
Par lil-piege. Dans chaque cas,
'es charges sont placees de la
maniere la plus defavorable
Possible. Les tests s'enchainent
avec succes, meme le cinquieme

qui simule, avec un obus de
monier, la detonation d'une
mme bondissante bloquee par
a Iraise de defrichage. Person-
e ne pouvait en prevoir les

consequences... L'outil a resische.

aucun couteau n'a ete arra-
c'est un succes total!

ffl avant pour
'a deuxieme phase!

"endant deux ans, les bene-
v°'es de Digger DTR ont par-
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Uequipe jurassienne lors des essais ä Kandersteg.

tage l'atelier de l'exploitation
agricole de la famille Boegli de

Cortebert, tout cela gratuitement.

Au debut 2001, les
besoins en place se multiplient, si

bien qu'il devient impossible
de travailler, dans ces locaux,
l'outil de defrichage, le chässis.
Le tour de 3,5 t, le reste du
materiel rendent problematique
tout deplacement, alors que les

proprietaires du lieu doivent
aussi travailler. L'entreprise
Jema S.A. de Courtelary, s'ins-
tallant dans des locaux plus
grands, libere une infrastructure

de plus 120 m2. chauffes et

equipes.

Des l'automne 2001
commence la derniere phase de Ia

mise au point du prototype.
avec la pose du blindage en V

sur le ventre, le montage du

moteur diesel ä l'arriere, la
resolution des problemes poses

par la telecommande. Comme
eile utilise la transmission
radio. il s'agit de respecter les

legislations de tous les pays,
sinon on risque de se faire aecu-
ser d'espionnage. II est prevu
d'utiliser le reseau informatique

sans fil, dont le desavanta-

ge est de n'etre pas adapte aux
mauvaises conditions almos-
pheriques. Un membre du groupe

planche sur une boite
protectrice. Un vehicule de 60 CV.
dote d'un «outil» capable de

hacher une personne, doit aussi,

ä tout prix, etre securise.

La Digger DTR, association
ä but non lucratif, a besoin de

soutien financier pour fabriquer

la pre-serie de sa debrous-
sailleuse «revolutionnaire». Le

numero du compte de cheques
se trouve ä la page 42.

H.W.
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